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Guinée et Mali) où des branches de 
l’Église ont été constituées, portant à 
10 le nombre de pays où de l’Église est 
présente en Afrique de l’Ouest. Et 7 de 
ces 10 pays contribuent au total de 96 
participations en Afrique de l’Ouest.

Le 100ème pieu de l’Eglise de  
l’Afrique de l’Ouest serait créé seule-
ment 30 ans après le premier.

Cette croissance a été phénomé-
nale, mais ce n’est pas la mesure la 
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Ayant vécu en Afrique de l’Ouest 
 pendant presque 5 ans main-

tenant, je suis encore surpris de la 
croissance de l’Église ici. Ma femme, 
Kay, et moi sommes arrivés en juillet 
2013, juste après que Joseph W. Sitati 
ait créé le pieu de Warri au Nigeria 
le même mois et avant son départ 
d’Afrique de l’Ouest. J’ai été impres-
sionné et surpris par la rapidité avec 
laquelle l’Église s’était agrandit depuis 

le premier pieu en Afrique de l’Ouest 
en mai 1988 jusqu’à ce pieu de Warri 
au Nigéria, le 38e en Afrique de 
l’Ouest à peine 25 ans après le premier. 
Bien que l’Eglise ait été présente dans 
sept pays d’Afrique de l’Ouest, seuls 
quatre de ces sept pays ont participé.

Mais je n’avais aucune idée de 
l’accélération qui allait avoir lieu. 
En cette fin de décembre 2017, il y a 
maintenant trois autres pays (Sénégal, 

« La croissance de l’Eglise  
en Afrique de l’Ouest »
Par Terence M. Vinson
Président de l’interrégion d’Afrique de l’Ouest Terence M. Vinson

Frère et Sœur Bednar avec les deux 
premiers missionnaires du Sénégal
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plus importante de la force de l’Eglise. 
Comme nous le savons, l’Eglise ne 
comprend pas de bâtiments et d’in-
frastructures ; plutôt, il se compose 
de membres engagés à vivre l’Évangile 
et à respecter leurs alliances, comme 
enseigné par Moroni :

« Et après avoir été reçus au bap-
tême, et avoir été touchés et purifiés 
par le pouvoir du Saint-Esprit, ils 
étaient comptés parmi le peuple 
de l’église du Christ ; et leurs noms 
étaient pris, pour qu’on se souvien-
nent d’eux et qu’on les nourrit de la 
bonne parole de Dieu, pour les garder 
dans la voie droite, pour les garder 
continuellement attentifs à la prière, 
se reposant uniquement sur les méri-
tes du Christ, qui était l’auteur et le 
consommateur de leur foi.

« Et les membres de l’Eglise se 
réunissaient souvent pour jeûner et 
prier, et pour se parler l’un à l’autre 
du bien-être de leurs âmes.

« Et ils se réunissaient souvent 
pour prendre le pain et le vin en 
souvenir du seigneur Jésus Christ. » 
(Moroni 6:4-6)

La croissance et la force de l’église 
en Afrique de l’Ouest résident tou-
tes deux dans le cœur et l’âme des 
membres. Il y a une grande foi et de 
l’amour pour Dieu, et il y a de l’amour 
et un souci pour le prochain. En fait, 
il n’est pas surprenant que la force de 
l’Eglise repose sur les deux « grands 
commandements » (Matthieu 22:37-
40). Les gens de l’Afrique de l’Ouest, 
en général, aiment Dieu, et ils aiment 
leur prochain.

Une autre clé de la croissance et du 
renforcement de l’Eglise ici est que de 
nombreux jeunes hommes et jeunes 

femmes ont répondu à l’appel du pré-
sident Monson, comme il l’a clairement 
indiqué en octobre 2010 :

« Premièrement, aux jeunes gens 
de la Prêtrise d’Aaron et aux jeunes 
qui deviennent anciens : je répète ce 
que les prophètes enseignent depuis 
longtemps, à savoir que chaque jeune 
homme digne et qui en est capable 
doit se préparer à faire une mission. 
Le service missionnaire est un devoir 
de la prêtrise, – une obligation dont le 
seigneur attend que nous nous acquit-
tions, nous à qui tant a été donné. 
Jeunes gens, je vous exhorte à vous 
préparer à servir comme missionnaire. 
Gardez-vous purs et dignes de repré-
senter le Seigneur. Restez en bonne 
santé et forts. Étudiez les Écritures. 
Participez au séminaire et à l’institut 
s’ils sont disponibles. Connaissez-
bien le manuel missionnaire Prêchez 
mon Évangile.

« Un mot à vous, jeunes sœurs : 
Vous n’ayez pas la même responsabi-
lité de la prêtrise que les jeunes gens 
de faire une mission à plein temps, 
mais vous apportez une précieuse 
contribution comme missionnaires 
et nous accueillons votre service 
avec joie »1.

Cela a non seulement fourni une 
force de missionnaires dirigée par 
l’Esprit, mais a également fourni aux 
paroisses et aux branches des hom-
mes et des femmes jeunes mais mûrs 
de qualité et d’expérience au-delà de 
leurs années, pour ajouter à la force 
de ces paroisses, branches, pieux 
et districts. Nous ne sommes limi-
tés que par le nombre de ceux qui 
répondent à l’appel du Seigneur par 
l’intermédiaire de son prophète, à être 

préparés et à servir les missions.
Nous voyons ce cycle commencer 

maintenant à Dakar, au Sénégal. Les 
deux premiers missionnaires appe-
lés missionnaires de ce pays, Elder 
Batoumeni et Elder Ngoudiabantou, 
sont passés du CFM à leurs missions 
début novembre 2017, l’un à la mis-
sion Accra Ouest du Ghana, et l’autre 
à la Mission Ghana Kumasi. Ils revien-
dront dans deux ans, expérimentés 
dans les choses de l’Esprit et avec une 
grande maturité, pour donner plus de 
force à l’église grandissante à Dakar, 
au Sénégal.

Le manque de sœurs missionnaires 
est particulièrement limitatif. La plu-
part des présidents de mission veulent 
plus de sœurs missionnaires car elles 
sont si productives et efficaces, à la 
fois pour trouver et enseigner, et pour 
ajouter une perspective différente et 
nécessaire au travail. En Afrique de 
l’Ouest, seules les sœurs africaines 
sont autorisées à servir. Ainsi, nos 
missions ont besoin de plus de sœurs 
pour être prêtes et disposées à le faire. 
Nous invitons tous les jeunes hommes 
dignes à s’acquitter de leur respon-
sabilité de se préparer et à faire une 
mission, et nous accueillons, tout aussi 
fortement, toutes les jeunes femmes 
dignes qui pourraient envisager de 
faire de même.

Le Seigneur veut rassembler ses 
enfants « comme une poule rassem-
ble ses poussins » Il a dit quatre fois 
dans 3 Néphi 10:4-6. Ses efforts pour 
rassembler dépendent de nos efforts 
pour être ses mains.

Un article de Philip Allred paru 
dans le Meridian Magazine il y a 
quelques années décrit mieux cette 
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analogie et sa référence au Sacrifice 
expiatoire du Sauveur, comme suit.

« Il y a quelques années, un de 
mes collègues de l’université d’État 
de l’Idaho a raconté l’une des expé-
riences de ses élèves qui aident à 
illustrer le symbolisme de cette mère 
poule. L’étudiant, un jeune homme, 
avait aidé à inspecter quelques dégâts 
causés par le feu juste à l’extérieur 
de la ville suite à un récent incendie. 
Alors que lui et les autres volontaires 
apportaient de l’aide à l’un des ins-
pecteurs, ils ont remarqué plusieurs 
monticules fumants à travers la terre 
brûlée. Intrigué, il a demandé à l’ins-
pecteur ce que c’était.

« L’inspecteur a répondu qu’il 
devrait donner un coup de pied à 
l’un des amas. Il a fait. À sa grande 
surprise, plusieurs jeunes poussins 
de canards ont couru sous le monti-
cule renversé. Il était fasciné. Comme 
il était ingénieux, ces petits poussins 
avaient couru sous ce refuge. Le jeune 
homme a demandé à l’inspecteur com-
ment les poussins étaient au courant 
de cet abri naturel.

« À sa grande surprise, l’inspecteur 
a répondu qu’ils n’étaient pas naturels 
du tout ; Au lieu de cela, ce tas fumant 
n’était autre que les restes de leur 
mère. L’inspecteur a continué à expli-
quer que quand un feu éclate, la mère 

poule appelle ses petits et tend le bras 
pour qu’ils puissent courir à l’intérieur 
de son étreinte protectrice. »2

Pouvez-vous voir la similitude de 
cet exemple avec ce que le Sauveur a 
fait pour vous et moi ? Que pouvons-
nous faire pour Lui ?

Nous vous invitons tous à nouveau 
à considérer et à agir selon le conseil 
du Seigneur donné précédemment : 
« Et si quelqu’un d’entre vous est 
fort dans l’Esprit, qu’il amène celui 
qui est faible, afin qu’il soit édifié en 
toute humilité, afin qu’il devienne 
fort aussi… 

« Voici, c’est de cette manière 
que mes apôtres, dans les temps 
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anciens, m’édifièrent mon Eglise. » 
(D&A 84:106, 108)

Cette invitation s’adresse aux adul-
tes, mariés ou célibataires, ainsi qu’aux 
jeunes et aux enfants. Personne n’est 
exempté de cette opportunité et de 
cette responsabilité que nous avons 
prise dans nos alliances du baptême. 
Sommes-nous prêts à faire selon les 
alliances que nous avons faites – à 
supporter les fardeaux les uns des 
autres, à pleurer avec ceux qui pleu-
rent, à consoler ceux qui ont besoin 
de réconfort, à être témoins de Dieu 
toujours dans la parole et dans les 
actions ? Sommes-nous prêts à éjecter 
la fierté et le sens du droit de nos vies, 
et à embrasser et enseigner le principe 
de la véritable intégrité ?

Si les réponses sont oui, qui allez-
vous prendre et à quoi allez-vous 
les prendre ? Les enverrez-vous au 
service de Sainte-Cène, au temple, 
chez les missionnaires ou chez vous 
pour étudier les Écritures ou pour 
comprendre la véritable intégrité avec 
vous ? Aidons notre Rédempteur à 
rassembler ses poussins en Afrique 
de l’Ouest, terre de foi, de bonté et 
d’amour. Cela fera vraiment grandir 
l’Église, en tant que véhicule pour 
administrer les ordonnances, pour 
qu’elle soit forte. Cela fera grandir 
l’Eglise, comme la combinaison de 
tous les saints des derniers jours en 
Afrique de l’Ouest, pour être forte, 
sûre et unie. ◼

NOTES
	 1.	Thomas S. Monson, « Nous voici de nouveau 

réunis, » Le Liahona, nov. 2010, 5-6.
	 2.	Philip Allred, “Lesson 37: ‘Whosoever  

Will Come, Him Will I Receive,’ 3 Néphi 
8-11,” Meridian Magazine, 20 sept. 2016, 
ldsmag.com.

Les saints des derniers jours  
connaissent une croissance sans  
précédent en Afrique : Le nombre  
de membres augmente par centaines
Adapté de la Salle de Presse Mormone

de l’Afrique de l’Ouest, leurs cœurs 
sont purs et ils sont ouverts aux cho-
ses spirituelles. »

La croissance révolutionnaire en 
Afrique de l’Ouest peut être sans pré-
cédent dans l’histoire de la croissance 
de l’Église à l’époque moderne. Au 
cours du dernier trimestre de l’année, 
trois nouveaux pieux ont été créé lors 
des week-ends successifs en Afrique 
de l’Ouest.

N O U V E L L E S  L O C A L E S

 Le nombre de membres de l’Église 
de Jésus-Christ des Saints des 

Derniers Jours continue de croître 
à un rythme sans précédent dans 
toute l’Afrique de l’Ouest. Terence M. 
Vinson, président de l’interrégion  
de l’Afrique de l’Ouest, a déclaré : 
« La raison pour laquelle l’Église  
grandit si vite ici en Afrique est due 
 à une spiritualité parmi le peuple.  
Vous ne pouvez qu’aimer les gens  
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« Créer trois pieux dans une inter-
région de l’Église est un événement 
très rare », a déclaré frère Vinson, 
« du moins jusqu’à maintenant. Ces 
neuf nouveaux pieux, créés en moins 
de deux mois, portent à dix-huit le 
nombre total de nouveaux pieux 
organisés en Afrique de l’Ouest au 
cours de 2017 ».

Frère Vinson a dit : « Cette crois-
sance apporte l’Évangile près des 
gens. Cela les aide à se développer 
à travers la connaissance et l’expé-
rience, car ils sont appelés à assumer 
des rôles qui ont été précédemment 
remplis par les dirigeants de mission 
ou d’autres. Les membres se sentent 
souvent inadéquats pour remplir 
leurs nouvelles responsabilités, mais 
comme ils ‘agissent dans la foi’, ils 
ressentent directement l’aide du 
Seigneur dans leur vie. Ils peuvent 
ensuite témoigner aux membres 
de leur famille et aux voisins de la 
réalité de la puissance de Dieu dans 
nos vies. »

Les postes de dirigeants dans 
l’Église de Jésus-Christ des Saints des 
Derniers Jours sont remplis dans les 
rangs des membres de l’Église. Les 
hommes et les femmes sont invités 
à assumer des rôles de leadership 
dans des organisations spécifiques de 
l’Église. Personne n’est payé pour son 
ministère. Ce modèle suit l’exemple 
montré par Jésus-Christ dans l’Eglise 
qu’il a établie pendant son ministère 
sur cette terre. Le 22 octobre 2017, les 
trois pieux suivants ont été créés :

•	 Pieu de Daloa en Côte d’Ivoire
•	 Pieu de Lomé Togo Tokoin
•	 Pieu d’Abomosu au Ghana

Deux autres ont été établis le 
11 novembre : Bo Sierra Leone et 
Bo Sierra Leone pieux du Nord et 
de l’ouest.

Le 3 décembre 2017 a vu l’organisa-
tion de trois autres pieux :

•	 Pieu de Calabar nord du Nigeria
•	 Pieu de Freetown Est Sierra Leone
•	 Pieu de Niangon centre d’Abidjan

Le 10 décembre 2017, Marcus B. 

Nash, premier conseiller dans l’interré-
gion d’Afrique de l’Ouest a supervisé 
la création du pieu d’Asamankese 
au Ghana. Frère Terence M. Vinson 
a présidé à la création du pieu de 
Caldwell Libéria et de Paynesville 
Libéria le même jour.

Le président Douglas A. Clark, 
président de la mission de Monrovia 
du Libéria, a déclaré : « Je suis ravi 
de faire partie de la merveilleuse 

Libéria

Abomosu, 
Ghana
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croissance de l’Église au Libéria. Plus 
de quatre-vingt dix pour cent des 
11 000 membres de l’Église au Libéria 
vivent maintenant dans l’un des quatre 
pieux de la capitale, Monrovia. Cette 
croissance est absolument phénomé-
nale, étant donné qu’aucun de ces 
pieux n’existait il y a 13 mois. »

Président Clark a poursuivi : « Une 
grande partie des efforts de notre 

mission se poursuivra alors que nous 
collaborons avec eux pour partager 
l’évangile avec leurs amis et leurs voi-
sins », a-t-il dit : « Avoir ces pieux nous 
permet de faire parvenir l’évangile 
dans de nouvelles régions au-delà de 
Monrovia pour la première fois en dix 
ans, accomplissant l’exhortation du 
Seigneur à ‘fortifier tes pieux et agran-
dir tes frontières’ ». ◼

Je veux visiter 
encore l’Église 
des Saints des 
Derniers Jours !
Vincent Twum
Paroisse de Assin Achiase,  
Pieu d’Assin Fosu au Ghana

 La vie était si difficile pour moi 
après que j’aie perdu mon père 

quand j’avais 8 ans. Ce n’était pas 
facile d’être avec ma mère et mes 
deux frères et sœurs plus jeunes 
que j’ai dû sacrifier mon temps et 
ma force pour aider à les élever de 
manière chrétienne. Je suis né dans 
une famille chrétienne qui a aimé 
Dieu et a toujours désiré le servir. 
Après la mort de mon père, nous 
avons dû déménager dans la famille  
de ma mère où nous avons continué  
à vivre. Ce n’était pas facile – les 
épreuves, les défis, la maladie, la faim 
et beaucoup de tentations. Cependant, 
j’ai toujours su qu’il viendrait un 
moment où je me lèverai et dirai : 
« Tout va bien avec mon âme. »

J’ai eu l’opportunité de continuer 
mes études à la Junior High School à 
Assin Asamankese D/A JHS. J’ai fait 
de mon mieux pour avoir de bon-
nes notes. Un jour, mon directeur 
m’a demandé si ma mère accepte-
rait que je déménage chez lui pour 
aller à l’école. Elle a accepté car cela 
m’aiderait à étudier sous supervi-
sion. Pendant mon séjour avec mon 
directeur, j’ai eu l’occasion de l’ac-
compagner à son église, qui était 
l’Eglise de Jésus-Christ des saints des 

L E S  V O I X  D E S  
D E R N I E R S  J O U R S

Freetown, 
Sierra Leone

Monrovia, 
Libéria
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derniers jours. En vérité, j’ai apprécié 
le service de l’Église surtout quand 
ils administraient la Sainte-Cène et la 
révérence qui était dans la salle pen-
dant le service. Je suis rentré heureux 
et me sentais si bien. Après un certain 
temps, je suis retourné chez moi en 
famille, donc je n’ai pas eu l’occasion 
de revenir à l’église pendant environ 
un an. Je me sentais vide.

J’ai perdu mon jeune frère et à la 
suite de ce triste incident, ma mère 
a décidé d’arrêter d’aller à l’église et 
nous avons également suivi sa déci-
sion et cessé d’aller à l’église aussi. 
Un jour, j’ai prié et ai demandé à Dieu 
ce qu’il fallait dire à ma mère qui lui 
redonnerait sa foi pour retourner à 
l’église. J’ai eu un sentiment sérieux 
de dire quelque chose quand je me 
suis assis avec elle. Je lui ai dit que je 
ne pouvais pas rester à la maison plus 
longtemps, alors je voulais à nou-
veau repartir à l’Église des Saints des 
derniers jours. Elle ne voyait pas que 
c’était mauvais mais elle était un peu 
sceptique à cause des ragots à propos 
de l’église. Malgré cela, elle m’a per-
mis de visiter à nouveau l’église. Ce 
dimanche-là, j’ai été contacté par des 
missionnaires qui m’ont demandé s’ils 
pouvaient me rendre visite à la mai-
son pendant la semaine. J’ai accepté 
et ai fixé un rendez-vous. J’ai informé 
ma mère et mon beau-père de ma 
rencontre avec les missionnaires.

Les missionnaires sont arrivés et 
m’ont dit comment l’Évangile bénirait 
ma vie et ma famille. J’ai apprécié leur 
visite et ai pris un autre rendez-vous. 
Ils m’ont donné une copie du livre de 
Mormon à lire et à prier à ce sujet. J’ai 
fait ce qu’ils ont dit et je me sentais 

si bien après avoir lu que je l’ai pré-
senté à ma mère et l’ai invitée, elle et 
mon père, à assister à la leçon que les 
missionnaires auront avec moi lors-
qu’ils reviendraient. Ils ont accepté ma 
proposition et étaient présents pour 
des discussions ultérieures.

Après avoir lu le Livre de Mormon 
et avec le sentiment de bonheur 
que j’avais chaque fois que j’allais 
à l’église, il n’était pas difficile pour 
moi de croire ce qu’ils disaient. Mes 
parents ont reçu la même invitation et 
ils l’ont fait comme les missionnaires 
l’ont dit. À ma plus grande surprise, 
mon père s’est assis à côté de moi et 
a dit que je sais ce que les missionnai-
res disent être vrai. Bien que surpris, 
j’étais ravi !

Ma mère a dit plus tard : « Je ne 
vais pas me faire baptiser avant que 
ton père ne le fasse. » Elle ne savait 
pas qu’il avait déjà accepté la vérité, 
alors nous lui avons dit que nous 
étions tous les deux prêts pour le 

baptême. Elle a accepté et mon jeune 
frère a également décidé de se join-
dre à nous. Mon père et moi avons 
été baptisés le 16 juillet 2010. Ma 
mère et mon frère ont été baptisés 
la semaine suivante. Cela a été une 
grande aventure pour nous depuis 
que nous avons accepté cette invita-
tion. J’ai eu la chance de servir une 
mission à plein temps dans la mission 
Enugu au Nigeria.

Mon père est actuellement évê-
que et ma mère est la présidente 
de la société de paroisse. Je suis 
témoin de cette vérité. Je sais que 
cet Évangile est vrai, je témoigne 
que Joseph Smith était un prophète, 
que le Livre de Mormon est un autre 
témoignage de Jésus-Christ et que si 
nous lisons, méditons et prions à ce 
sujet. La vérité nous sera manifes-
tée par la puissance du Saint-Esprit. 
Je partage ceci avec vous au nom 
de Jésus-Christ notre Sauveur et 
Rédempteur, amen. ◼

C O N S U L T E Z  L E S  S I T E S  W E B  D E  L ’ I N T E R R É G I O N   !

 Les Sites Web de l’Interrégion  
d’Afrique de l’Ouest : 
Anglais : africawest.lds.org   
Français : afriquedelouest.lds.org

Salle de presse mormone au Ghana:  
www.​mormonnewsroom.​com.​gh

Salle de presse mormone au Nigeria :  
www.​mormonnewsroom.​org.​ng ◼
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Que Puis-je 
Apporter comme 
Action Grâce ?
Austin Akomah-Mordi
DPA Benin City, Nigeria

 La campagne ophtalmologique 
gratuite organisée en juillet 2017 à 

Benin City par LDS Charities est peut-
être achevée, mais pour M. Solomon 
Agbonkoko, veuf et fonctionnaire 
retraité, elle a laissé un héritage 
de vue rétablie et l’appartenance à 
l’Église de Jésus-Christ des saints des 
derniers jours.

« J’ai vécu la vie dans l’obscurité 
totale. J’avais oublié à quoi ressemblait 

la lumière. Cela a été l’obscurité totale 
pendant plusieurs années maintenant. 
Je ne connaissais même pas certains de 
mes petits-enfants par leurs visages. 
C’était très mauvais. Mais je remercie 
Dieu pour cette Église, je peux voir 
à nouveau. »

La cause était la cataracte. Selon le 
Dr. Rita Momoh, ophtalmologiste et 
présidente de la branche béninoise de 
la Société d’ophtalmologie du Nigeria, 
la cataracte accrue pourrait entraîner 
une cécité permanente.

L’octogénaire a observé qu’il 
vivait non seulement dans les ténè-
bres physiques mais aussi dans les 
ténèbres spirituelles. Avec le résultat 
positif de la chirurgie, il a estimé qu’il 
était temps d’en savoir plus sur cette 
église unique qui donnait gratuitement 
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aux nécessiteux et aux indigents de 
la société. Ainsi, comme le dixième 
lépreux qui est revenu remercier Jésus-
Christ dans la Sainte Bible, Pa Salomon 
a pensé faire des actions de grâces à 
l’Eglise, mais il lui a été conseillé de 
recevoir des missionnaires à la place.

« Je ne savais pas comment dire 
merci. Parce que j’ai cessé d’aller à 
l’église il y a longtemps, je suis allé 
à l’unité à proximité pour deman-
der des conseils sur ce qu’il fallait 
apporter pour rendre grâce. Mais le 
dirigeant (l’évêque) m’a conseillé de 
recevoir les missionnaires à la place. 
Maintenant j’ai eu mon troisième bap-
tême et je suis heureux. Maintenant, 
je lis beaucoup. Parmi les premières 
choses que j’ai lues après le rétablis-
sement de ma vue, il y avait des tracts 
des missionnaires, qui me rendaient 
régulièrement visite. Je lis aussi le 
Livre de Mormon maintenant.

Pa Salomon croyait que Dieu vou-
lait qu’il revoie. Ses amis savaient qu’il 
avait perdu la vue et cela l’avait grave-
ment affecté. Ainsi, quand l’annonce 
a été faite dans les salles au sujet de 
la clinique gratuite pour les yeux, 
un membre de son ami lui a rendu 
visite avec les nouvelles. Il est allé à 
contrecœur sur le site et a été surpris 
de l’attention immédiate qu’il a reçue, 
qui a abouti à la chirurgie.

« Après l’opération, l’église m’a 
ramené à la maison, les yeux ban-
dés, dans un bus officiel. J’avais mal, 
mais j’ai prié Dieu pour le réconfort. 
J’ai très bien dormi cette nuit-là et le 
matin, j’ai remarqué que la lumière fil-
trait à travers le bandeau. Je ne pouvais 
pas le croire, mais Dieu m’avait de 
nouveau béni ! » ◼

Solomon 
Agbonkoko


